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Abbé Benoit Héliot 
(1695-1779) 

Par Yves Le Pestipon 

Une rue du centre de Toulouse porte le nom d’Héliot, mais 
peu de toulousains d’aujourd’hui se souviennent de ce savant du XVIIIᵉ 
siècle qui fut un des premiers membres, dès 1746 de l’Académie royale 
des Sciences, Inscriptions et Belles-Lettres de Toulouse.  

Quand il mourut, en 1779, l’éloge qui lui fut consacré souligna son assiduité aux 
séances de cette institution alors jeune, ses nombreuses interventions, zon zèle, et sa 
précieuse discrétion. Il porta un intérêt passionné au passé lointain de Toulouse et du pays 
toulousain. Il fut un des fabricateurs de l‘histoire quelque peu mythique des Tectosages, dont 
Alexandre du Mège poursuivit à sa manière, plus archéologique, le développement au début 
du XIXᵉ siècle. Ce qui reste de l’abbé d’Héliot, ce sont moins ses écrits que les livres qu’il réunit 
et légua. Ce bibliophile laissa en 1772 plusieurs milliers de livres à la bibliothèque du Clergé, à 
condition qu’ils soient disponibles pour des consultations publiques. C’est ainsi que la 
Bibliothèque municipale, parmi d’autres raretés, lui doit indirectement, plusieurs manuscrits 
médiévaux enluminés.  

Benoit d’Héliot naquit à Toulouse en 1695. Il fit ses études au Collège de la ville, entra 
dans les ordres et fut nommé à la tête du séminaire de Mirepoix à l’âge de vingt-sept ans. Ce 
brillant sujet, après passage par la cathédrale Saint Étienne fut nommé en 1727 curé de 
Colomiers, beau poste qu’il a occupé avec zèle pendant vingt-sept ans. Il reçut en 1749 une 
abbaye, ce au XVIIIᵉ siècle laissait beaucoup de temps libre, que ne lui prenait pas sa chaire, 
curieuse pour un homme du XXIᵉ siècle, de "Professeur des libertés des églises gallicanes", 
une chaire qui existait dans plusieurs universités françaises. Dès lors, il se consacra 
essentiellement à sa passion pour les livres qu’il collectionnait avec ardeur en dépit de ses 
ressources limitées.  

Sa présence à l’Académie résulte de son fort intérêt pour l’histoire et la gloire de 
Toulouse. Il fut un spécialiste des Tectosages, peuple dont la découverte, par les livres, 
remonte au XVIᵉ siècle mais dont l’étude fut développée par Antoine Noguier, Guillaume de 
Catel, puis par Germain Lafaille. On a pu parler, d’un mythe Tectosage, tant cette "découverte" 
doit beaucoup à la volonté moderne d’illustrer la gloire de Toulouse par la démonstration 
d’une antiquité plus antique que l’antiquité romaine. Pour l’abbé d’Héliot, il s’agissait d’un 
peuple guerrier, où les femmes allaient au plus près des combats encourager les combattants, 
et les soigner. C’était selon lui un peuple de guerriers vertueux. Pour lui, selon l’éloge que 
publia l’Académie royale des Sciences, Inscriptions et Belles-Lettres, "les Tectosages joignaient 
la gloire des lettres à celle des armes. Avant même l’arrivée des Phocéens à Marseille, ils 
cultivaient les Sciences avec succès".  

Voilà donc un savant toulousain qui se trouve des ancêtres qui étaient savants avant 
même que Marseille ne fût fondée… La gloire savante de Toulouse ne s’arrête d’ailleurs pas à 
ces époques reculées. L’abbé vante les troubadours toulousains, les théologiens toulousains 
du Moyen Age, et il fait l’éloge dans les textes qu’il publie pour l’Académie de savants 
toulousains plus récents comme Boyssoné, ou Fermat. C’est véritablement un patriote 
toulousain, qui est un savant et qui voit dans la succession des savants à Toulouse, la preuve 
la meilleure de la valeur de cette ville.  
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On comprend qu’il se soit plu à l’Académie des Sciences dès sa fondation, et que l’abbé 
de Rey lui ait rendu un chaleureux hommage, quelques mois après sa mort, survenue en 
janvier 1779.  

 
 

Benoît d'Héliot (1695-1779) 

 
Pays : France  

Langue : Français  

Sexe : Masculin 

Naissance : Toulouse, 27-04-1695 

Mort : Toulouse, 16-01-1779 

Note : Abbé. - Curé de Colomiers (Haute-Garonne) de 1727 à 
1749. - Membre de l'Académie des sciences, inscriptions et 
belles lettres de Toulouse (1744 ? -1779). - Fit don de sa 
bibliothèque (environ 15000 volumes) au clergé de 
Toulouse en 1772 
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